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QUOTIDIEN 

La paradoxe 
du porte-avions -Nous bl' . . pu 1om, ti'autre par•, le con1-

lnun1q11e de l'A · · b · · miraute ritanmque aA-
•onçant la perte totale du croisenr South-
«lllpton Nous · d · · • · d' · 1 car . .' . avions e1a 1n 1que es 

a;terisbques générales d~ ce bâtiment. 
_.c est le quatrième croiseur dont l' A-
... 1ra11té n "t · puis 1 ri ann1qne annonce la perte de· 
aatres eb:~mmence111ent des hostilité'!. Les 
qui , h_meots perdus sont l' Ef Jingham, 
:ge s est echoué sur les côtes de Norvè­
d~ bn bai 1940, le Curlew, détruit par 
é l ora es aériennes, en mai dernier 
s!:.~=e~t, ~t l~Calgpso, torpillé par un 
jui 

1 
arin italien en Méditerranée, en 

i'arn· 940. Ces pertes ne peuvent pas Mre 
l'AeeÎ excessives si l'on considère que 

11 °f .eterre est entrée en guerre avec 
~~e231nquantaine de croiseurs en servioe 

en construction. 
Po~ar c~ntre les avaries subies par le 
'lllleiliavions lllustrious qui, dans la 
lilé eure des hypothèses, sera immobi· 
't•a r011r un temps assez leng, consti­
brito a.n coup grave pour la marine 
'Cie a?nlque. Cette dernière a déjà perdu 
le Pais e c~mmencement des hostilités 

t 
parte-avions Courageous torpillé 

•r an s • ' re 
1939

ous-marn1 allemand, en septem· 
cfe c et le Glorious, coulé à coups 

'"'tOar:n;n, pa~ un navire de bataille, a11 
-.le la un raid, en juin 1940. Au début 
:Posait r;erre, la marine britannique dis­
en c e 6 porte-avions en serwice et 7 
<est dnstructian. La proportion dea pertes 
ll'est one .de 23 °e, - proportion qui 
<fe ... a~tetnte par aucune autre catérorie 

ulVtres . l d . •n ra· • Y compris es estrovers qui, 
Pourt~~n .d~ leur service intensif, ont 
Particu ~. ete fort éprouvés. La perte est 
••ol . herement seniuble pour la flotte 

• ••se d'AI d · · d. "t q-. et exan r1e qui ne 1sposa1 
e <leux porte-avions. 

Ces b·r '41e la a 1ment1 ont joué dè3 le début 
~s , guerre un rôle de premier plan 

ICli 0 • • 
l"an{ e perations navales en Mécliter-
leur bo eJ ce. sont les appareils partis de 
cie Îar r t qui avaient réalisé le <coap> 
saivantÏ e. Il convient de raopeler qae, 
'11l•nd des communiqués italien et alle-
.. . • eux po t . b . . 
·~tent été ~ e·av1on1 ntanu1ques aur-
tao•s atteints au coun des ope·ra-
-J na.vales d 1 . . ~•ns le l u 0 et du 11 1anv1er, 

L cana de Sicile. 
P\rt:s p~:Portion relativement élevée des 
'~~Ile ParPi°'le·avions britanniques s'ex­
téaorj .. d a vulnérabilité de cette ca-

"' e na . U . eat, e• 1 virea. n porte-avions n'en 
t Otni:ae ' .._te _p011 1, ' Qll une plate-forme flot-
Ceia. Tou; envol des avions et rien que 
da nav1·r· es les autres caracaté..M.tiques ,.. .. sont f · .... 
f llaion spë . l 1xee1 en fonction de cette 
•ce d'•nvo~ta e. Il faut une la_r,e sur­
~. béait ' snr le pont: on sacrifie done 
tllellellleQ:r tout ce qai encombre ha'9i· 
~r, c-.. . un Pont de navire de aaerre· 

L - Cl•n..d' & ' Cqoses fort ~ unenta~ sont autant de 
~&aaereUos utiles : tourel!ea, b!oœkbaus, 
~-'enaplir. 0nt un~ fonction déterminée 
-...ia cotés n reler11e tout cela sur U• 
Pl111 ailllpl et en réduisant le tout à sa 
Périeur e. expression.Outre le pont sa-
•ll:c( ' qui est · · "f" • • . llaif d . a1ns1 saen 1e ~a serv 1ee 
q .. , est arr avions, il y a 1 entrepont 
'-•aaea d' 

1 1.lé comme banrar pour des be Pe11t ~Vions de tous les types el qui 
Ill. re employé dans aucun aatrc 
u .. 

Po, .Porte-avio d · ~ "d ~ "01r a ns oil ctrerap1 e, pour 
t, r~ et tcoin~agner les croiseurs d'es­
.;erneQt ~~ /Uu1rassé1 de bataille. Effec­
"e ~1-.,0• f 

1 
IUirioru et les navires de 

tC)pPeut êt
1 

ent 30,7 noeuds. Cette vitesse 
te, Pe11ieQt re obtenue que par le déve­
t'O.e't 102 o8o l'a?pareil moteur qui at· 

"ta. L• H. P. à bord de ces bâti-
•urmentation de la vitesse 

PRIX 5 l"IASTRES 

POLITIQUE ET F 1 NA C 1 ER 

ves s11r n'importe quel point de cette 
étendue considérable. Cela n'est pas le 
cas pour un cuirassé, par exemple, qui, 
à longueur égale, a de nombreuses pa~­
ties de sa coq11e partieolièrement prote· 
gées. 

exi<!e un sacrifice des autres éléments de 
tout navire de guerre : c'est-à-dire de la 
protection, qui est réduite à l'extrême 
~inimu.m, et de, l'arti!lr.rie qui est infé· 
neure a celle d uo croiseur. La protec­
tion d'u11 porte-avions doit être nuurée, 
en fait, par les navires de l'escorte, 
croiseurs _et destroyers, sans leiquels il C'est là la raison pour laquelle certaines 
ne peut littéralement pas prendre la mer. marines ont renonc.! à construire des 
Pour peu qu'un sous-marin ou un porte-avions. L'Italie, par exemple, n'en 
avion-torpilleur parviennent donc à dé· a qu'un seul, le Miraglia, de dimensions 
passer la ligne de protection formée par restreintes et qui peul être con11idéré 

comme un navire d'essai. les convoyeurs et à venir à bo:me portée 
de tir, il suffit d'une seule torpille pour Il résulte de tout cela que le porte­
eavoyer par le fond ou tont au meins avions, l'arme offensive par excellenee, 
endommger le porte·avions. puisqu'il est conça uniquement en v11e 

Ajoutons que ce dernier, avec sa ma!!- de porter l'attaque aérienne sur le littoral 
se qui le fait ressembler à une sorte ennl!mi, est au si l'arme la plus vulnéra­
d'ilot .qui se déplacerait sur l'eau, offre ble, la mo~ns protéaée contre 11ne atta· 
une e1ble singulièrement facile à attein- que enneaue. 
dre. L' lllustrioas a une longueur d 

1 

Et ce n'est pas là. I.e moindre paradoxe 
225 mètres de bout en bout et une tor- rle la technique mar1hme moderne. 
pille peut Î11i eauser des do~mages gra- G. Primi 
-- t :m=t te --

Le Présidant da la Rapubliqus a reçu 
le général Cornwa11, le vies-maréchal 

da I' Air Elmhurst et l'amiral Kalley 
Ankara, 16. A· A. - Le Pr'•i·j britanraiq•t1• tlu Mogen Orient, le "i­

tlent de la Républiqae, M. lsmet ce-maréchal de l' Air Elntlaarat et 
lniJnü, a reçu aujourd'hui, à 16 heu- l'amiral Kelleg, q•i se troavent ae­
res, dan• &• ré•idence à Çankoga, tuellcment à Ankara. 
famba1adear de Grande-Bretagne M. $ülirii Sar•cojlu, minütre tle_• 
ainsi q•e le général tle dieisiora A//•ir•• étrangères, assista à ~ l'••­
Marsla•ll Corn11H1l, des /erees armées dience. 

Le Conservatoire --
Il lui faut 500.0~J Ltqs. 

pour qu'il puisse donner 
les résultat• attendus 

Las attaquas aériennes 
aUamandas 

sur lAngleterre 
~~ - ---

Une~ ville da l'Ouest a été 
Particulièr&"'ent visés 

Londre1, 17. A. A.- L~s avions au;. 

u 
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les envois de troupes 
allemandes en 

Roumanie 
Radio-Ankara comm11Dique: 
Le transport de troupes allem..._ 

vers la Roumanie continue. Hier, aa 
informait que les 70 pour cent du 
trains étaient affectés à ces moaq­
ments. 

* • • 
Loadres, 17. (A. A.) - B. B. C. 

Le poste de radio de Moscou s'est liné 
l'autre soir à une intéressante eoa.-­
cation au sujet de la situation du. les 
Balkans. 

Le poste a répété tout d'abord le 46-
menti de l' Agence Tass au saiet de i•ia­
formation suivant laquelle les troupes al­
lemaades viendraient en Bulgarie avec 
le cousentement et la connaissance cle 
l'U.R.S.S. Puis on a donné lecture clu 
communiqué allemand concernant le di­
monti de l' Ai"'nce Tas et le com9WIÏ­
qué du gouvernement bulgare à ce pro­
pos. 

Les principes 

de la France nouvelfe -
Déclarations du maréchal Pétain 

Paris, 17. (A.A.). Stefani.- Le ma­
réehal Pétain a déclaré aa cor11e1pea­
dant du "New-York Times" à Vlè!IJ., 
que les buts de la Révolution Fraaçai-
1e peannt être 1yatbéti1és clana m 
mou 1aivants : travail, famille aiDe et 
am'>11r de la patrie. La RéYOlat:io&i 1e 

dénloppera 1uec:e11ivement, 'Yisa11t à 
la°irmoniser entre elles les cafépriH 
aocialea. 

D'ordre de la Présidence de la Muni­
cipalité, an inspecteur municipal a éla­
boré un rapport détaillé au sujet du 
Conservatoire d'Istanbul dt de son dé­
veloppement. 

La s11bvcntion annuelle accordée au 
Coaaervatoire est de 50.000 btqs.Le rap­
porteur juge ee chiffre absolument insuf­
fisant. li estiae qu'il faudrait 500.000 
Ltq . pour que le Conservateire put 
rendre toa1 les services qu"oo en attend 
pour le dévelo?pement de l'art turc. 

mand9, a11 cours de la nuit dernière, 
concentrèrent leurs attaq11~s sur llD dis· L'Amérique et la guerre 
trict de l'Angleterre occidentale. Il y 

Comme la Muaicipalité .A'lstanbul n'esl 
évidemment pas à même d'assurer un tel 
montaat, il faudra soit rattacher directe­
ment le Conservatoire au Budget de 1'1-
tat, soit inviter les autres vilayets à 
partiajper aux fraii de son entretien. 

Le rapport souligne HHi la aécessité 
d'un nouvea11 local poLJr abriter le Con­
servatoire. 

La dette de la Ragie Hongroise 
La Régie hongroise n'a toujours pas 

acquitté les tabacs qu'elle a achetés chez 
nous. La contrevaleur n'en a pas été dé­
posée non plus à la Banque Nationale de 
Hongrie. En raison de cette anemalie qui 
date depuis quelques mois, note le <Va­
tan>, nos négociants ont cessé tout en· 
voi de tabac en Hongrie. 

Faussas rumeurs 
Rome, 11. A. A. - St11/ani. 
L111 bruits répand a• à l'étranger au 

sujet de rencontres entre des persan· 
nalités italienne• et allemande• sont 
dénués de fondement. 

-+--
eut éralement une légère activité des .: 
&;>pareils ennemis daos la région londD- L'impression au Japon 
nienne. Tokio, 16. A. A. - Reuter. 

Pendant quelques h'1ires, des vagues La disposition faite hier, à W AMaiar-
sucoessives de bocabardiers ennemis vo- toa~ par M. Cordeil Ht1ll en fuear de 
lèreot sur ane ville de l'ouest de l' An- la loi cde location et da prêt> est réaé­
gleterre, .lança~t. d'abord. de aembre11se~ ralement décrite ici comm~ cpro..­
bombes 1ncead1a1res, puis des bombos a caote 
haut explosif. 011elquas·11nes tombèrent ! "' · d T k" l 
sur le bàtimeat annexil d'un hôpital . Dans .toute la pres~ e 0 • 10• a 
réservé au personftel médical mais il •'y declarahon de M. H11ll est pnbhh ..... 

. . . ' l d 1 de grosses manchettes dans lesqaelles eut pas de v1ch111ea parau les m• a es. . . . 
. leJ me>ts «calomnies>, cdenataraboll clea 

11 Y. eut deux alertes a Londres. La f ails> qui re•iennent le plus soanat, 
premtere. fu.t de coute dur~e et se pa!l- 1 donoellt le ton général des éerib' cles 
sa sans mc1dent. Pe11 apres la seconde ·ouraaux japonais. 
alerte, lei canons ~ la défecic asti-aé- 1 A t · ff"c"iel n'a · · f · l l 11cu'l commeA aire o 1 p• 
ncnne. •I uvnrent. un a11 vt ido el~teten~re des Mre obtenu, car le texte complet cla 
appare1 s ennemis venan e es 11a1re e d" • st as re P.arvenu au 
l T · C · d t · t 11eours n e p eneo 
~ am11e. eux-ci, . evan ce puas~all milieux res onsables. L' Apace <Domeb,. 
hr de barrage, changerent de direction. toutefois, :lit que cla déclaration de ... 

Bourrasques de neige en Espagne 
--"'=='\~ 

Madrid, 17. A. A. - Stefani. 
Une bourrasque de neire séYit dans 

l'Espagne toat entière, provoquant par­
tout l'interruption du trafic. 

Epiàémie de grippe en Suède 
Stockholm, 17. A.A.- Stefaai: L'épi­

démie de grippe se répand toujo11rs 
davantage. Heureusement, soa caractère 
est bénin, mais extrêmement contagieux. 

Le froid atteirnit 26 degrés sous zéro. 

Hull semble confirmer les informatiou 
au sujet de la oollusion aoa-lo-américaiae 
en vue de tenter de poursuivre une poli­
tique d'encerclement coatre le Japon.> 

· Les canons australiens 

Sydney 17. AA. - Les prernien ca­
nons <Bren> q•i sont de cent poar cent 
de fabrieation australienne, ont effectaé 
hier avec succès leurs tirs d'essai. Ciact 
fabriques australiennes produisent ces 
canons. 
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Notre intérêt pour 
l'avenir 

- -

UE DE CE MftTll LA V 1 E 
LE VILAYET 

La civilité des fonctionnaires 
gions également. f • r • éminent écrivain qu'est M. Refik 

1.- Le iour où l'armée allemande Halid a entrepris une petite croisade dans 
voudrait occuper la Bulgarie par la force, la feuille du matin à laquelle il collabore 
ou avec le consentement de ce pays en vue de décider les journaux quand ils 
pour frapper la Grèce à revers ou mena· citent un compatriote quelconque, à ac­
cer la Turquie, elle se heurtera tout d'a· compagner son nom de l'initiale du mot 
bord à l'opposition de la Russie Sovié- < Bay >, comme cela se fnit partout. 

Personne, note M. Ahmet Emin tique. Notre collègue Vâ-Nû se rallie de bon 
Yalman, ne saurait nier que les Car ainsi que nous l'avions expliqué coeur à ce mouvement. Et il ajoute à ce 
Anglais ont mille préoccupations. dans ces colonnes à l'occ11sio• èu voya- propos quelques réflexions per onnelles : 

ge du camarade Molotof, les Soviet!! ne Dan'\ la vie turq11e, on n'admet pas de 
Ils ont oublié ce qu'est dormir Iran· · · f · d"ff · d d · · · 1 suaient satt5 a1ts en aucune façon de .1 erence e e~1gnatton pour a jeune 

ë • Bt:.V6 

LOCALE 
société suisse pour l'amélioration et le 
renouvellement partiel des in!ltallations 
de notre réseau d'électricité. La Société 
en question enverra de Suisse cinq trans• 
formateurs, les cûbles et le matériel né• 
cessaire. Dans le cas où la commission 
municipale permanente à laquelle cet 
accord a été· soumis l'approuverait, leS 
centres de transformation pourront être 
agrnndis. 

La cuisson du pain 
L~~ pains son_t e.nfournés deux par deux,et 

relie~ par un cole.On a conabté que cel• 
a pour résultat une cuis .. on insuffisante 
e! défectueuse. Il a été décidé, par con* 
sequent, qcc les pains devront être in· 
troduits un à un dans le four et que 
l'o.n devra veiller à ce qu'ils ~oient bie• 
cuits de partout. Une communicatioll 
dans ce sens a été faite par la Munici· 
palité à tous les fours d'Istanbul. 

qnilles dans un lit et le feu pleut tous voir les Allemands maitres des Détroits. fille ou la dame mariée ; toutes deux 
les jours sur leur tète. D'autre part, les Si les Allemands, qui sont déjà maitres son.t cBayan>. Et cela est fort bien ainsi. 
attaques sont préparées contre I' Alle- de l'entrée de la Baltique, contrôlent Mais comment faire quand on parle d'u· 
magne et les ports d'invasion ; toul aussi les Détroit, par où l'on accède à 1 ne jeun!' fille étrangère ? Pour dire Mme 
l'Empire britannique el l'Amérique s'or· la ~e. r. Noire, les relations de la Russie 

1 

et Mlle Roosevelt. par exemple, on écrira 
~Di.>~nt, préparent les instru!1'ents de la Sovietique avec les mers européennt:s c Bayan ve Motmazcl ,. Roosevelt. Cc 
'V~~to~re b .00 ~e 1A~b en. Afrique et l'on dépendront de leur bon plahiir. mot ._ matmazel ,. jure un peu, et notre 
ar e a rece, en nni:. . . 1 li ne resterait plus à la Russie qu~ la collègue ai~erait que l'on put disposer à 

Tout. cela n a. pas 1empec~e M. W1n;t?n voie du Nord, par la mer Blanche, et 

1 
cet effet du? mot. turc. Il ajoute : LA PRESSf:. 

Churchill de creer, l autre 1oor, un minis- celle d'Extrtme·Ür1· .. t c . . "f' "t Un dernier pomt : ]
0

e veux espérer Les J·Ournaux et revues t" ] · · d d t . . .1 ._n , e qut s1gni 1erai , . I 
ere pour a. per.10 e e. rans1t!on ; .' en fait

1 
Je blocus du pavs. Car il n'y a que ~es art1c ~s. auront une influence et 

parle de la nec~ss1té. de p~eparer l avenir 1 guère que lt: .omtnm J.iO,rt ùe Mourmansk que l on ~". dcc1c.era, dans les départe· de Turquie 
et le peuple britannique JUge naturel de dont les abord. · t -1 · mt'nts off1c1els également comme cela se . La Direction de la Presse près la pré• 
t 1 t d • d • i. ne so1tn pas ge es en f . , rouver e emps e son2er a e111atft. hiver tandis qu'en Extrême-Orient c'est· ait partout au monde, à donner le titre stdt'nce clu Conseil vient de publier e!I 

N?us ne .douton~ }la~ que: chez nous à-dite à l'autre but du monde, à
1

'impor· de <Bay> et • Baynn > à tou~ interlocu- brochure un relevé des journaux et rc' 
aussi, les divers mm1steres s occuprnt de tantes zones attenantes au territoire teur. acquel t~n adresse, que l on cessera vues qui se publient en Turquie. Ln list~ 
préparer des projets pour demain. Mais sovic:tique sont soumises à la souveraineté aussi. de ~e livre1· ù cette horreur qui 'n a été dressee au 1er janvier 1940· 
aotre vie publique générale ne pré5ente èu Japon. c~ns1ste a appeler, pnr la voix de l'huis· ~Ile comporte un total de S40 publica' 
pas l'aspect de la c préparation du len· j Pour la Russie So "ét" ï , ster, < La femme du mort Ahmet, ltons, dont 113 journaux et 227 revues• 
dtmain >, Nous sommes tous occupés à d .. ux solutt"ons 

3
• la viu ~tque, dt .. nDy.ta 9tu~ Ane > 1 Les quotidiens politiques sont au nonr· 

regar er onzon, a enten re a ra 10. le maintien de 
1 

co . t. t a re orme a accomp 1r ans cet or re re e , p us un quot1 1en politique d l
'b · · d l d" 1 '" q e., ion .. s e rot s. L 'f · 1· d d b d 40 l "d" 

Evidemment la guerre, dont l'aspect l'établi .. •eme t da 5~ uveram e urq~ie ~.u d~idres est la suivante : à tous les con· •1officiel; il y n, en outr.-,5 quotidiens non 
change de jour en iour, mérite d'être Tant q-u~'ellenn ~ propre! s~uvderame e. citoyens, qu'ils süient mis avec une politiques, dont 3 officiels et les autres-

. . . . • M . l e • era pas p acee ans une g d h h ,.1 . · . 
s1uv1e avec mteret. a1!1 e temps est situation sons i~s··e li 1• ran e rec er<.' e, qu 1 s ment une tenue prives. 

h 
. . . ~ .. , e e ne eonsen ira m d t • b l · 1· · ·1 p e ose sr precreuse pour nous, que no1:1s pas à ce que l' Allem , h d o e~ e ou meme a so ument neg 1gee, 1 1 armi les revues, on remarquera (.,, 

n'a~ons pas le droit d'en sacrifier la Détroits. agne 5 approc e es fa~drai~ dire officidle.m~?t. < vou~ • .'nombre considérable de celles qui aoot 
moindre parcelle. A d 'A C est 1 u.sa~e des pa.ys c1v1ltscs. Il n est éditées par les Halkevleri: il y en a 4'.J 

La responsabilité d'un pareil gaspilla· propos u rfcent dém!nti de l - pas admissible de dire aux uns « votre indépendamment de 63 revues pobliéef 
- retombe sur les intellectuels turc~. gence Tau, le cTimes> rapportait ces honueur » .aux autres •vcus», n d'autres par des départements officiels. V1."nnenl 
·- jours derniers que l'U.R.S.S. aurait con j t d d .. lis doiveat travailler â intensifier l'inté· senti à l'entrëe des Allemaud.s en B 1: en~ore " 01 >, .qi:nn . on ne it pas sen ensuite 35 revues culturelles, 18 rcvuef 
rêt que nous portons à l'avenir ils doi- • · h d d . lui 1 (lot) be. Ces distinctions correspondent, humoristiques 16 revues pour les éco' 

t b h . f" • ' gane en ec ange li ro1t, pour e e l'o effet aux ancienn Il r d r l' f., . ~'n c er~ ~ra mettre m a la stagna· d'arhever la réalisation de ses ob"t:ctifs e~ h i . b V es appe a .ions . ~ iers et en anc .. , 8 revues sportives. 
ltoa des idees. Finla11de. Mulheurememrnt, lai fin de a::1~::. eri ry, aga, ek... qo1 oot etc . An point de vue d~ lieu de public•" 

Nous pouvons avoir une confiance cette dépêche n'a pas été transmi~e par 1 Ce co t r des h . . t hon, Istanbul est le mieux partagée def 

absol e n e q 
· d t" . l'A . ., d • ~ n a c oses qui pourra1en v"ll d T . lSl . ,, 

u e c u1 concerne nos es mees Sfence, _par sui.te d un érangement de fort bien trouver place dans une circu- i es • e • urqute, ave~ 1ournaux 0"' 

actuelles : elles sont entre de bo11nes la ligne. Toutefois, nous nous refu•ons à !aire ministc!rielle , revues, .viennent ensmte Ankara, ave' 
mains ; des préparatifs sont faits en croire, pour notre part, que l'U. R. S. S. LA MUNICIPALITÉ 6_Q publications, 1zmir aveo 10 public•' 
vue de toute éventualité. Nous pouvoni> ait échar.gé la lil:erté pour les Allemands l , . . . 1 !tons et Adana avec 6. Le reste, soit 6Y 
être tranquilles, sereins. d'entrer en Bulgarie contre la liberté e rése~u. d electr1c1té 1ournaux et 48 revues, est réparti parrn 

Il n'en était nullement ainsi durant la pour ln Russie d'entrer en FiDlande. Car Un accord a ete conclu avoc une les autres villes de Turq:.iie. 

guerre générale. Certains d'entre ceux l'importance de la Finlande ne saurait ~--~ 
qui étaient au pouvoir à l'époque avaient ~outenir aucune comparaison avec l'im- La corne" d1·e aux cent 
:mis leur confiance non pas en nous mê- portance des Détroits. 
me, mais en la victoire d'étrangers sur 2.- Si l'Allemagne étend son occupa· 
du fronts lointains. L1administration in- tion de la Rcumanie vers les Balkans, actes d 1·ve rs 
térieore n'itait pas en bonne voie. Cha· l'Angleterre obtier:dra la possibilité de 
cd~D ressentait des privatiom. Tandis que, prcceder à des attaques contre les puits 

une part, one lutte comme celle de de pétrole roumains, ce qui tst exeessi­
Çanakkale s'achevait par la victcire, sur vement important. La distance à parcou­
lea autres fronts, nous allions de défaite rir, pour des avions part<Jnt du littoral 

c11 défaite. de !'Egée, jusqu'à Ploe5ti, à condition 
M~me f'n t:c pareilles conditions, il de survoler la Bulgarie et la Roumanie, 

s'ut trouve un hon me qui, grâce à sa est de 500 km. Si l'on part de Cons· 
foi, à son niH<Ju intellectuel, à la force 1antza, sur le littoral de la mer Noire, 
de ces idéts, l)Ut CH tr un mouvement la distance est de moitié. Aucun ob.s­
d'idées sans p1ic< Ùtnt jmqu'alors. La tacle ne s'opposera plus à Lne 1ction 
nation ~urqu~ n'a pas encore co111plète· a,nilais~ co,~tre les pétroles roumains. Et 
ment decouvert toute lu vul( l'T de Ziya l on ~ait l 1mportance que l' Alltmagne 
<ioblp. attrib"Ce à ces pétroles. 

... La Révoluticn turque a dcnné une 3.- L'Angleterre bénéficiéra de la 
solution brillante à cez:ucoup de que!'· po~sibilité d'assurer un~ assii;lance mili­
tions au règlement de~c,,u,llts Ziya Gok taire, d'abord à la Grèce, puis êgalerr.enl 
Alp s'était donné i;our lâche oe contri- à la Turquie, !!i celle·ci est menacée. 
buer sur une petite écrhelle. Mais eela Une armée d'un million d'hommes est 
ne signifie pas qu'il faille se désinté- préparée aux Inde~; la moitié de cet ef­
ress er de l'avenir. Dans tous les dom ai· fectif, pleinement outillé et tquipt\ ~era 
nea, uous avons des questions euentiell,~ prêt cet été. Les arm~es préparées par 
.à régler. On ~e tromperait fort en cro· l'Australit', la Nouvelle·Zélande et l'A· 
:ynt qu'elles pourraitnt être menées à 1 frique du Sud se développent tous les 
bien par des coumissions s~ réunissant jours un peu plus. Enfin, il sera po~sible 
r.atre quatre mur.s. La préparation de cet été de tran~porter ailleurs l'armée 
l'avenir ne peut être g-arantie qu'~ la qui est préparée en Angleterre. Lors de 
faveu d'un courant de Jibre discus~ion la dernière guerr,, dès la seconàe année 
sincère et !ans passion qui se formtra d.e la lutte, 1' Angleterre avait en ligne, 
<laus notre vie publique. rien que sur le front français, 55 divi· 

_ .... sion.s. li faut considérer que, l'été pro· 
KO' AM Yll cham, elle pourra disposer d'au moins 

jMiiiiiiii~illiilil' liiiS b h D •• K ~ 1 autant de troupes. Dans Je cas où I'af-
~....... a a ~ oalas1: LJ faire d~ Libye serait liquidét, une gran· 

Si l'Allemagne 
passe à l'offensive 
dëns les Balkans ... 

A in si qu'il s1y était enga1é 
hier, M. Abidin Dafler étudie 
aujourd'hui le~ ripercussion& 
éoentuelles d'une action alleman­
Je tendant à étendre l'occupation 
Je la Roumanie à d'autres ré-

de partie de son armée d'Afrique 5erait 
libérée. Et l'armée de 1' Afrique du Sud 
Ile chargera de liquider les forces italien· 
nes d'Ethiopie. 

On voit donc qu'une acticn évf'ntuelle 
de l'Allemagne dans lu Balkans ne cons· 
t!tuera pas une promenade militaire. Au 
contraire, en présence des réactions po­
litiques et militaires auxquelles elle se 
heurtera, elle se verra obligëe d'entamer 
une dure lutte. En revanche, les avan­
tages qu'elle obtiendrait ne ~ont nulle-

Voir la suite en Jme page) 

DÉPIT AMOUREUX 
M. Ziyn. hehitnnt à Sikeci, s'était avait porté 

p lninte à ln rolicc d'abord, puis pPr devant le 
prcmif'r tribunal rénol de poix de Sültnn11hmet 
contre la dame Melehat, l'accu ant d'avoir quit· 
té son lc11is. où elle était f'n !Cnice en tant que 
bonne, en errportant 20 objct1 divers,·meubl~s. 

uticlu rll' lir.icrie et nuhea. Ln prévenue est 
une fort jolie fille et, au ~urplu11, elle 011 parnit 
nullem~nt embnrasséu pour se servir de sa 
larigue. 

F.lle ne nie pH les f.it11, tout ail plus y ap­
porte·t-l'llc GUf'lqi:u ru·tificationio de détail, qui 
ont d'aillrure ll'ur impçrtenef', comme on va le 
v<iir. 

- Cu ohjttl!, dit·ellf', n'ent pu été volés. ils 
ont été pris. Et pris por moi. Je n'oi jam11is été 
f'n cuolité c!,. nrvente c-hf'7 Ziya; j'élllis ch.,z lui 
ln ff'1tle rr.•Ïtrrue ilf' Io trai~Cln ..• Et pas de la 
m11i1on '"ulf'mf'nt d'aillcur~. 

jf' porta un f'nfant qui ed le fruit de ses 
oeuvru: j"en a11i11 à mon quatri~me moi• de 
groues!ll'. Vru11 pouver "'" f11ire e:raminl'r. 

Louqve j,. me s11i~ rf'nc!u cctrpte, apris d'n· 
mhrs f':rré rierrf's, ouf' la 'j,. a\ ec cet homme 
était drvenul' impos•ible. je l'ai q11itt,: f'n empor• 
!•nt ., a ,.fftota. A vc us de ju'1er, Monsif'ur le 
ju9e, !i et'le s'appelle du vol ou d'un outre nom. 

F.vid•rnnier.t, pré~entru soue cet anglf', les 
rhoses C'.hr.r.gent totaltment d'aspect. Nous som· 
rr.ra en piénnce d'un cu de dépit 11mcurel!x où 
l'pecusnttur n'a ru le bl'tU rôll'. Le jugl' M. 
Re~id en aconelu ainsi.Et il a feit liénéficior Mme 
Melohat d'un non·licu. 

A COUPS DE LAMES DE RASOIR 
Le prtmif'r trihunnl dit df'll pénalités lourdes 

vient df' rendre 18 1entnce à l'f'ndroit d'un pré· 
venu qui avait ptrrétré 5on C'rime dan<11 de,oi cir· 
constar.ccs particulièrtment g1rnvn11es. La femme 
Falma Binai avait ,·ér.u un rf'rtain temps avec 
un nommé Haci Ibrahim. Puis, un beau jour, 
elle avoit trouvé un omi plus attre)aDI en la 
pêrsonne d'un certain Mustafa et elle avait fui 
avec cc dernier. 

Or, Haci Ibrahim porh1il à son andenr.c mai· 

treHe un amour toujours égal. Il se mit à 1
1 

r"cherchn et la retrouva effecfü·ement à aon ooll' 
veau logis, à Haydar, quartier Müftüai, ehe' Il 
darne Mr.kbule. li alla lui rcla11cer et lui propoJ' 
de reprendre leur vie commune. Fotma le rcpo-1' 
u. en \ermes fort nets. Il semble toutefois que Il 
rupture n'avait pas été totale, étant donné q-1 
l'amourt'U:r éconduit retourna à plusieurs rcprilrl 
au loiris de ion ex·omie. A chaque foie d'a1lleur' 
ses avoncu et au offres élaient iD1piloyablt 
ment repouuées. 

Un jour qu'il était revenu che1. la belle tt,f 
cruell,., il s'arma tout à coup d'une lame de r' 
1oir aatomat·que qu'il avait eu 1oio d'tmpori' 
dan• ,;a poche, et avec cotte arme i:nprovisét 
taillnda le cou, les poÎfDets et le u11tre de f~ 
ma au pClint de la \uer. On imagine combicD 
être a\roce la mort de la malheureuse, provoef 
par de pareils moycna. 

Le crime. étant donné qua la préméditati" 
étnit manifestf', tombait 1ou1 le coup de• di•r' 
aitions de l'artidc 450 c!e Io loi pénale et c'~ 
portait la i eir.e de mort. Tontefoi1, le trabo;; 
C'oneidéranl que l'attitude de Fatma enver9 

• • ' d ~~ meurtrltr pouvott constituer un cu e pro' 
tion prévu par 1; loi, le fit bénéficier de•~ 
conelanccs 1\ténuantt11 et a réduit aa peine ; 

an1 de prison. 
PLAISANTtJI 

le 1oir du troisième jour du Bayram, la cl'~ 
Emine rentrait chu elle, au quartier Ç•l" 
un, à Nazilli. Un homme 1urgit devar.I tlleJ 
certain Ali. Il te rua sur elle et, nns mot c1•I 
lui arracha une série de monnaiu d'or, r' 
valeur globale de 11uelque 550 l.tqs. qu'elle 
tait 1ur elle, Pn 1ui c tle parure. 

Emine dénonça les foit1 à un gardien de O 
accouru à se., cris, pui1 au poste de poli.:e. 1 
nuit là. on ne retrouva pu l'agresseur. t.fr. f 
lf'ndemaio, il se présenta spontanéRient auj;. 
torités et leur remit très exactcmEPt les JO P1~ 
de 300 patr.· or et les 2 pièces d'un qnarl de,(. 
qui constituaient son butin. L'homme a été " 

Le plus curieux c'est qu'Ali ut un ho1nll'~ 
aisé et que le vol ne constitue certainernr11

1 

le mobile de son acte. JI prétend avoir • 
«plaisanter•. 

Après interrogatoire, il a été relâché 
cantion. 
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Le CINE CHARK (EX-ECLAIR) 

présente CE SOIR à 9 heures en GRAND GALA 
LA PLUS EXTRAORDINAIRE REALISATION CINEMA TOGRAPHJQUE 

LE MAITRE DES POSTES 
D'après le roman du célèbre 

auteur russe ALEXANDRE POUCHKINE 

avec HEINRICH GEORGE et HILDE KRAHL 

Ce 5upcrfilm raconte la tragique hi5'oire de la simple et jolie 
DOUN/A. qui exposée aux dangers de la grar.de vie de la Peters· 

CHAll.TS - -. - --·- burg Tzaris te, avec ses BALALAIKAS ses MUSIQUES TZIGANES, 
et ses IJAl\:Jl:.:J, ~uccombe aux favsses promesses de NINKiS l'officier des hussards. 

RETENEZ VOS PLACES NUMrROTEES D'AVANCE 

Ccmmuniqué italien 
Attaques gre . . . cques repoussees.--

Act1v1té d'arti ler1'e C . . en yrena1-

Communiqués anglais 
Pas de changement 

dans la situation 

La presse turque 
de ce matin 

q~e. -- Un croiseur léger tor-
pillé en Méditerra . t 1 Le C~ire, 16. A. A. - Reuter. 

L
I t' , . nee cen ra e,•• 1 «(I D Y a toujours pas de change• 

(Suite de la 2me page} 

ment très considérables et, de toute fa­
çon, ne lui permettraient pas de gagner 
la guerre. Quant à l'espoir d'atteindre 
l'Angleterre à Bagdad et à Suez, en 
passant par la Turquie, ce n'est plus qu'un 
rêve comparativement à l'été de 1940. 

ac 1v1te des s - · t d 1 · • · Q ous marins. men ans a s1tuat1on en Afrique du 
C uelque part tn Italie, 16. - A. A. nord et en Afrique Orientale1. 

Dëral°dmufiqué No. 223 du quartier gé· Le communiqué annonçant cela ajou-
S es orces armées italiennes : te que, sur les fronts, les opérations 

I' dur le. front grec, les attaques de de patrouilles continuent activement. 
La situation n'est donc pas favorable 

n une entrée en guerre de l'Allemagne 
dans les Balkans. Mais il n'en faut pas 
moins demeurer sur ses gardes et éveille. 

a versa1re t • • 
:n on eté repoussees par la 
irrornpte r. t• d E eac ion e nos troupes. 

° Cyréna1· t• • • • 
d 

que, ac 1v1te accoutumee 
es artille • 1 ~t de ries sur e front de Tobrouk 

001 colonnes rapides dans la 
:zone de Djaraboub. 

Noa · d avions ent bombardé des routes' 
ea postes de ravitaillement et des 

Préparatif . t, s ennemis au sud-est de To· 
roak. Un av1·0 • . n ennemi en reconnau-

aance su T b d. f r o rouk fut abattu par la 
e ense contre-aérienne de la Marine 

toyale. 
En Af · • 

ti 
rique Orientale, quelques ac-

•ns d'a t"ll · 'CLu.. r 1 er1e !Ur le front du Sou-

t la base de Port-Soudan a été attein· 
e par notre aviation: l'ennemi effec-

tua une in · • eursion aérienne sur Assab, 
eausant d d. ~ U e.s egats légers. 
...... ni de nos aubmersib:es, commandé 
-r e .. S capitaine de corvette Mario 

pano a t 'lié • . eo ' orpi , en Med1terranée, au 
.. _ars de la nuit du 10 au 11 1·anvier, 
.... cr· oiseur léger ennemi. 
...!1~ .autre de nos submersibles, com­
'Vit~ '. par le capitaine de corvette 
tlq ono Raccanelli, a coulé, en Atlan-

ue 1 b . <de .' c paque ot anglai. "Ardabham" ;•nq mille tonnes. 
• u cours de la nuit 15 au 16, des •••ona · ~ea 

1 
ennemH ont bomllardé Catane, 

qae}1 onnant peu de dégâts, faisant 
ques morts et quelques blessés. 

l 
Communiqué allemand 

'att a~ue contre Wilhelmshaven.-
L action de la Luftwaffe 

Berlin 16 A 
baut-co~ · d .A.- Le communiqué du 

1VUb man crnent déclare : 
elmsba ven • t • • · • qae q 
1 

a e e attaque, a1n1i 
te. ue ques autres localités de l' Al-

•rne du Nord 1' . . b . tan · • par aviation r1-
~q~e au cours de la nuit dernière. 

Jae1
111 

•h incendies furent causés à Wil­
tliat .1 

aven, dont quelquea-uns dans le 
rict du 

flQère t port, mais ils ne provo-
SÎJlnal~ aucun dommage digne d'être 
de 

20 
e. le nombre des victimes est 

La linorts et de 35 ble11és. 
de 

1
, A. uftwaffe a bombardé une ville 

•tt . ~gleterre centr:i\e. D ·~ bombes 
etgnire t l ehe1n· n a station de chemin cie 

......__ln de fer de Douvres. 

-- '.22!!!E: 
C Les ascenseurs 

•ac:e:~•e on a négliîé d'enregistrer les 
~ inst\lrs des immeubles à appartements 
~iPalitrcteurs techniques de la Muci· 
~~isio ~e peuvent pas procéder à la 
~iden~ e leur fonctionnement. Et les d Qécidés d?.nr fréquents. La Municipalité 
~· ascen tnterdire le fonctionnement 

'!'trës seurs qui ne seront pas enre-11•q,, . et soumis à une révision tech-
1u1n •· 1 -,n a a fin du mois. 

''S Le outhampton" a coulé 
Le Caire, 16. A. A.- Le Bureau de 

l'Amiraut6 communique : 

Le Conseil de !'Amirauté a le regret 
d'annoncer la perte totale du croiseur 
anglais "Southampton,,. 

Ainsi qu'on l'avait annoncé le 14 
janvier, le "Southampton,, fut atteint 
au cours des attaques aériennes de 
l'ennemi et le feu se déclara à bord. 

L'incendie prit des proportions telles 
qu'il fallait abandonner le bâtiment. 
Faute de pouvoir le prendre à la re­
morque, le "Southampton,, fut coulé 
par nos propres forces. 

La grande majorité de l'équipage 
a été sauvée. 

... .....,,......,"" ~ i' uer " u•u~ ~ .,. ,_,....,. V KI~--· ··~ 
-=~ -'· - . t: :: ~.:Er·· 

_,_ ------~------- - ... 

L'Allemagne doit res­
pecter l'indépendance 

de la Bulgarie 
M. Asim Us également estime 

que l'entrée des troupes alleman­
des en Bulgarie menace autant 
Salonique et les Détroits que 
l'URSS elle-n-ême. 
Les Allemand~ ont recours, il est vrni, 

à toutes les mesures susceptibles de 
calmer l'Union soviétique. On va même 

La R A F Af · jusqu'à pn~tendre qu'ils ont accordé 
. . . en nque bl h F carte anc e en inlonde, à l'URSS., 

Le Caire 16. AA.~ Communiqué de contre la liberté cl'aclion pour eux-
R.A.F. dans le Moyen·Orient : même en Bt·lgarie. Neanmoins, faute 

Dans les nuits du 13-14 et 14- 5 d'avoir pu concilier les thèse! alle­
anglaises mande et soviélique, la commiuion pour janvier les forces aériennes 

ont effectué une attaque 
ghazi. 

sur Ben- le tra(ic sur le Danube a ajourné son 
activité jusqu'en février. C'est à dire 
que le~ Allcmanos prétendent t"xercer 
le contrôle sur tout le eoun du fleuve 
alors que les Soviets soutiennent que le 
contrôle du bras du fieu\,. entre Braïla 
et la mer Noire doit ètr~ exercé con· 1 
jointement pnr la Roumanie et eux . 

Les quais du port ont été violem­
ment bombardés et des incendies ont 
été provoqués èans des bâtiments. 

Des bâtiments gouvernementaux ont 
été atteints. 

Au retour, nos avions ont pris sous 
le feu de leurs mitrailleuses l'aéro­
drome d'Edina. Plusieurs avions ont 
été endommagés. 

Communiqué hellénique 

Combats locaux 
Athènes, 16. A. A. - De l' Agence 

d'Athènes : 

Dans ces conditions, si l'Allemagne 
veut démontrer qu'elle ne tend pas ré­
ellement à devenir un élément de treu­
ble dans les Balkans, si elle ne prépare 
réellement rien contre la Turquie, la 
G 1 èce et l'URSS., elle doit re!lpecter 
l'indépendance bulgare, et ses troapes 
ne doivent pas franchir les frontières 
de la Bul2'arie. Pour occuper la Rou­
manie, les Allemands ont invoqué le 
prétexte de la protection des pétroles 
roumains : il est impossible qu'ils dé· 

Communiqué officiel du haut-com- couvrent un semblable prétexte pour oc-
mandement des forces armées helléniques cuper la Bulgarie. D'ailleurs, ce pays ne 
du soir du 15 janvier : peut constituer un objectif stratégique, 

Combats locaux couronnés de suc- mais seulement un moyen. 

cè1. Nous fîmes des prisonniers et cap- 1111UTUH ~il • .. • 
turâme• un nombreux matériel, parmi ~~Cumh_ rayet :~:. 
lequel quatre canons. -··-==-.... ==--=--==.r-·.i · --· -.:.~;:i:t 

,....., a -
La' musique turque ancienne 
La CommiS!ÎOn chargée de recueillir 

les oeuvres anciennes de la musique tur-
que, auConservatoire, se compose actuel­
lement de deux seuls membres,MM. Zekâi 
dede 7.ade Hafiz Mehmet et le Dr. Sup­
hi. 

Le morceau de musique le plus ancien 
qu'ils ont découvert remonte au règne de 
Bayazit Il (1'481-1512). Mais cette chan­
son est unique en son geore. On n'a pas 
t~ouvé d'oeuvres relatives à plusieurs 
siècles postérieurs. 

La commission s'emploie à transcrire 
les morceaux qu'elle découvre puis elle 
en fait desdisques qui vont enrichir 
la discothèque, dcjà très remarquable 
du Conservatoire. ' 

Que se passe-t-il 
en Roumanie? 

Suivant M. Yunus Nndi, on 
peut éooquer iu raisons .~rzivante.<J 

pour expliquer la prc~·encc des Al­
lemanJs en Roumanie : 
a) La prise sous garantie :ib!lolue de 

la région pétrolifère par une occupation 
effective. 

b) Le choix de la Roumanie et surtout 
des régions pétrolifères comme base 
pour les opérations ultérieures. 

Opërations dirigées vers quelles con­
trées? 

La Bulgarie parait décidée à défendre 
son existence, sa liberté et son indépen· 
dance contre n'importe quelle avance 
étrangère. La Yougoslavie, de son côté, 
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Banca Commerciale ltaliana 
Capital entlirement versé : 

Lit. 6'5.000.000 

Sièsre central : MILAN 
t-•iliole.~ dans toute 11talic, lstaolml, lxmir, 

Londres, New-York 
Bureaux tle Représentation à Belgr::id1: et 

ù. Berlin. 
Création" à l'î.tranr•r : 

BANCA COMMERCLALi IT ALlOO 
(France) Pori&, Marseille, Teuloa;, 
Nice, Mentou, Mona.,o, Mont carlo, 
Canae,.,Juan·lea·Pa.u, Villefruchc-eur­
Mer, Casablanca, (Maroc). 

BANCA COMMERCIALE ITAUANA E 
ROMENA, Bucarest, Arad, Brai1a, Br-a­

"ov, Cluj, Coston:z.a, Calotz, Sib' .J, Ti­
mic.beara. 

BANCA CAMMi.RCIALE lTALIANA E 
BULGARA, Sofia, Burg111, Plndiv, 
Varao, 

BANCA COMMER ·1AL!: ITAUANA 
PER L"EGITTO, Al~xandrie .l'î gypte, 

Le Coire, Port-Saïd. 
BANCA COMMERC!Al.E IT ALIA A E 

GRECA. Athin .. ", Le Piré,., T'1, 11-

lolliki. 
Bunqu s Asso i&e. : 

BANCA FRANCESE E rrALIANA P-Ei 
L'AMiRlCA DEL SUD. PariB. ~­
En Argentine : Buer s-A:res, R... n• 

de Santo Ft-. 
Au Bré5il Sa. -P ufu et S .. ct.:ur 

dons lt's princip ulk.s. 
Au Chili : Santia• n, Vo1paraiso. • 
En Colomb• · : Cctt o, Barrun~urlla, 

Modellin. 

En UrugUDJ : MoM~ 1deo. 

BANCA DELLA S\'JZZERA IT ALIANA 
Lu1ano, Bf>llini.on:i, Chiaseg Leu: rno 

Zurich, Mr.ndriaio 

BANCA UNGARO·ITAUANA S. A. 

Budapest et Sunurs::il•!t dans le 

cipales villes 

HRVAfSKA BANK D. D. 
Zagreb, Susak 

BANCO IT AUANO-LIMA 

frin-

Lima (Pt're1 \ t>t Sucrursales <L • les 
prin~ipoles vil es. 

BANCO ITALIANO·GUAYAQUJL 
Guopquil. 

Siège cl"l&to1•bul: Cul:.La. Vo.>voda C < desi 

Karokoj :ilus 

Téléph• 1e : 4 ,345 
Bures11 <l'lslanbul : AL!er.lepn H 

Téléphuut: : 2 2 ':l Cl 0-3·11 ·12·15 
BurtH.111 J., Beyu~lu : J~tiklol Coudes 

Ali N1MJ1ik H:àn 
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Locolion do C&ffres·Forts 

Vente-., TftAVE.LLER's CHEQUES B C.I. 
et lie CHEQUES-TOURISTIQUES 

pour !"Italie cl la HonlJrÏe 

Appel aux amis 
d'Istanbul 

Le Société des Amis d' lslanbul, 
dont le siège:est au Türkige Taring 
Klübü, fait appel à la sgrnpathie 
agi.sanie de toas ceux qui apprécient 
et comprennent son oeuvre pour lai 
apporter leur concours dans fia tâcli11 
constructioe. Les adhésions :;ont re· 
çaes aa Siège du Türkige Turing 011 
Otomobil Club, lstiklâl Cadr..::si, 81, 
lllième Etage, Begozlu. 

-· .. ---------· ____ ,,,_, .... ""_, tU<WW 

n'a pas manqué d"affirmer, dans un lan-
gage aussi net que sincère, qJ'ell .. ne 
s'abstiendrait pas .le pourparlers raison· 
nables, mais ne se plierait pas a ùes 
négociations touchant à son indépendAUce 
et à son intégrité. 

Créer un front dans les · 811lkan1, ne 
peut se concilier avec les pl&ns allemands • 
Par ailleurs, la création d'un front pareil 
provoquerait le danger d'un c asséche· 
ment > des puits de pétrole roumains. Il 
va sans dire que, par ailleurs, les Bal­
kans, devenus théâtre de guerre, ne 
seront plus en mesure de fournir désor­
mais des matières premières et autres f 

Nous ne jugeon!I mênae pu utile de 
parler d~s Soviets. On ne doit pas per­
dre de vue q11e l'occupation allemande 
en Roumanie e."t considérée en Russie 
comme une entreprise d'ordre local et 
provisoire. 
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Les grandes institutions culturalles turque• 

Les prix das tabacs baissent sur 
le marché de l'Egée 

L'école supérieure 
de Commerce 

Son Importance dans la vie sociale _, _____ ..;;. 
Les htéressés affirment que la nou­

velle ré.:olte de tabac de la zone de 
l'irée est excellente, du point de vue ac la qualité. Da point de vue de la 
quantité , on l'estime à 34 millions 
èie kg. 

Toutefois , les prix b1issent. 
<La raison de ce fait, écrit le <Cürn­

huriet "• est simple. Toutes les rrandes 
compagnies américaines ne sont pas re· 
présentées nr le marchë. Il n'est pa• 
question d'achab anglai~. Les institutiont 
offioielles et les banques de l'Etat n'ont 
pas procédé aux achats qu~ l'on avais 
annoncés. Peut-être les Monopolt'ls, sui· 
vant leur tradition ancienne, attendent 
ils que les prix baissent pour pas!ter à 
l'action. 

On peut dire, en résumé, que tant que 

L'Ecole Supérieure àe Co:nmerce et 
le capital de l'Etat n'iRtervieodra pas, et d l'E 
n'exercera p11!i!

1 
au seas littéral du mot , ~ c.onomie a fêté le 16 janvier l'an-

un rôle régulateur sur le marché, la présence mversaire de sa fondatio:l. A cette date 
des fonctionnaires da ministère du Com- anciens élèves et profes-seurs de cette ins: 

titution de valeur se réunissent. merce ne peut 111ervir que de ... consolati~n 
Il n'y a rien d'illégal dans les fluctua· Les regards de to119 les anciens dip· 

lôm_;s de l'Ecole, dont le nombre est de 
tions du marché : il y a i.eulement cer· ' l d 

. . P. us e 1.000 et qui remplinent leur 
ta10s jeux commerc1a11x: qui s'exercent. tache dans tous lec; domaine~ c:le l'Eco· 
On pourra les empêcher, non ea envoyant • • 
d b 

nom1e nahonale,convera
0

ent, à cette date, es o servateurs, mais en eatreprenant 1 le3 achats avec un capital important. vers eur sympathique école qui se dreue 
d~vant les moouments de la place de 

C'est cela qu'attendent da ministère Sultanahrned. Les administrateurs, aban· 
les producteurs dont le nombre atteint do~nant un instant ta tâche fatigante et 
des centaines de milliers • . pleine de re<1ponsabilités à laquelle i(, 

On annonce que le chef da Bureau d s ont consacré leur coeur et leur tête, le'I 
tabacs, an ministère, est arrivé avanl· banquiers, les chefs de service de l'ad­
hier à Izmir. A la suite des plei11tes des •iniitration des Finances,le> in5pecteurs, 
p roducteurs de la région de Kirka~aç, le les ~l~ments. jeune~ ou cfàge moy•n qui 
va li de Mani sa s'est rend11 sar les lieux.. parhc1pent a la vie C0'1lmerciale dan~ 

Questions d'actualité 
les admini~trations officielles on privées, 
les cGmptables spécialisés, les anciens el 
les n?uveaux. élève\, toa'! ceux qui ont 
cles liens de toLtt gen:-e avec l'institution 
célèbrent ce j0urs sacra avec la joie vi~ 
goureusc de leurs jea:ies années. 

Jadis ... 
l es p rix de gros 

Is tanbul ' a L'Ecole de Commerce est l'une des 
première> institutionJ scientifiques ruo· 

:.- dernes que nous avons créées. Néan-
Le prcraier semestre de 1940 n'a fait plus nette en faveur du premier. ~oins, le· nombre des diplôœés d e1 an· 

qu'accenllaer la tendance haussière qui 1939 1940 ciennes époques ne d-!pas:.e pas 200. Il 
s'était déjà manifestée d:lns le courant --- ---- est trè:o facile d'en deviner les rahons. 
de l'année 1939. Les statistiques offi- lmp. 104.7 104.1 L'ancien e111pire ottomaa se trouva t 
cielles ju~qu'en juin 1940- qui sont les Exp. 101.'.i 10:>.2 au point de vue éeonomique, dan:1 un~ 
seuls chiffres que nous possédions jus- Les produit coiuommés dus le pay.3 sit Jation q i1i ne différait guère de celle 
qu'ici s ur les prix de gros à lstaabul- sem~lent indiquer dans leur ensemble d'une semi-colonie; il constituait un 
ne peuvent naturellement donner q•'une une amélioration des prix en faveur des marché de placem,nt pour les produits 
faible idée tic ce qu'ils sont actuelle- consommateurs puisque les statistiques ouvrés; l'Etat n'était pas en mesure de 
ment puisque, depuis, la hausse s'est officielles donnent les chiffres suivants: fonder une industrie nationale d'établir 
eaeore accentuée sur les prix de tous 1939 100.8 des tarifs douaniers protectio~nistes· la 

brillant encore qL1e sol'I pusé et q11e ~ 
présent. 

SAU\HADDIN BIRKAN 
(Du c Cümhuriyet >) 

* * * Une brillante cé:émo11ie s'est déroulé' 
hier à 14 h. 30 à l'E.cole d~s hllntes étO' 
des cornm~rciales à l'occauion do S8êt1t' 
annh•ersaire de sa f•ndation. 

Parmi la nombreuse assistaace, on re' 
marquait le gooeverneur·maire, le Dt· 
Lûtfi Kirdar, plu'lieurs d é;>utés, ancieof 
élèves et diplôrnés de l'écale, le Rectelll' 
de l'Universitc!, M. Gemil Bdsel, le ba-' 
personnel enseigoaot, Jes directeurs del 
établi\'1e1Uents induüriel~ et c1>mmerciatd 
de l'Etat et de très nombreux ancierif 
aiplômés de l'Ecole. 

Un court historique 
Après l'hymne d~ l'lndépendaa~ 

chanté à l'uni son p _ar le~ élèYCs, le d•' 
recteur de l'école, M. le Dr. Nibad Sazaf1 
pronnonça le discour~ d'ouverture. Il fi& 
l'historique de l'école fondée en las' 
aveœ quatre cla~ses sous le nom d'Eeolf 
de conunerce supérieure c Hamidiye •· 
Après 'Ion rattacbem~nt au ministère de 
l'instruction publiqu~ en 1883, elle rest• 
inactivl! dura11t un certain temps, pllif 
reprit son activité en 1897 avec troif 
claues. l .. a premièr~ réforme de l'écoll 
s'e)t aecom;>lie en 1908 lors de la pro' 
clam1tion du régime constitutionnel. Mai.f 
les am :lioration'i essentielles lui fure11t 
apportées sous le régime républieai11• 
L'école, aorè~ êtres restée rattachée dd' 
rant un cêrtain temps au ministère d# 
l'E.conomie, fut transférée, en 1938, ad 
~ini tère de l'instruction publique. 

La nouvelle orientation 
)es articles. 1940 100.1 qnes~io? des Ca,pitulati~nc; oe par111;ttait 

pas a 1 Etat d 1atervemr dan'! la vie L'orateur a terminé en ces termes: 
En attendant le3 résultats comm~rciale et les départemento; officitils i:. A l'avenir, nous orienterons notr• Un coup d'oeil aux statistiques 

Les matières alimentaires n'indiquent 
cependant pas au cours de ce premier 
trimestre une quelconque hau!!le de prix 
mais, tout "1 cont:-ai'"e, un recul par rap· 
port à l'indice a:rnuel de 1939. 

annuels Se d e·.,· te· · t d 1 f école vers une nouvelle direction arâee ... ) n resiaten e a ormatioa COlll· • 
Toutefois un jugement définitif ne merc~ale. Ce.u!C qui, à l'époque, faisaient au nouvMu règlement qui e!t en court 

pourra être ex.primé qu'aprè; avoir eu leur lMlrachon dans eas coaditions .ie· d'élaboration dans ce but. Si notre écoljJ 
d ' lt t l · · t l · continue son enseignement avec succès, connats\ancc es resu a s ann•e s q111 m,euraten s~n" em!> 01, ne jouissaient 

appcartero:..t très certainement des dif • d au ;:une estuoe. Ils p1yaient gJnérale.· nous en somrnes red:wable9 au corps de 
férences substantielles avec les ehiff rcs ment par des dom mages moraux. leurs nos professeurs de carriè:-e et au perso11· 
obtenus juiqu'ici. lon~uec; et pénibles études. nel d'en'teign:111ent coraposé de peraon· 

L l t t d' ·11 · t t bl nalités marquantes de l'Université d'if .. 
1939 102,6 
1940 (ianv·juin) 100,3 

Parmi elles, les céréales et les matiè· 
rea ali•eutaires végétales ont marqué les 
coefficients les plu\ élevés. 

e ec eur es , a1 eurs, 1nc•n es a e- ... Et maintenant 
ment au courant et uit psrfaitement que tanbul ~ . 
la hausse d s prix a été ~ 11rtout seasible M.ilgré cela, l'E~ale de c~rnrn~rc::, Le profes~eur M. M~kki Hikrn1t expli· 

Les denrées coloniales qui, selon toute 
attente, aurait do marquer une hausse, 
o nt été, seloa les statistiques, m::illeur 
,..arché a11 cours du semestre sou! revue 
que lors de l'année 1939; 

au cours dei derniers mois d" l'aanée durant cette p ério:le la plus so.:abre d9 qua ens11ite 11- rôle de l'école dan:. I• 
écoulée. La bausse, par ailleurs, pourra l'absolutisme, grâ::e à son activité trè1 structure économique du pays et exhortAJ 
être surtout ob> ~rvée sur l'indice des p:-ofitable pour le pay3 et l'ardeur in té- les élèves à se montre r toujours usiduf 
prix <les matières tl'importatioa dont la rieure dont elle était animav, travaillait à leur travail. 
raréfaction ces derniers temps a pro· à cor~i.ger ,les co~ditions . défavo;.abl~s Le directeu!'·adjoint lut les réponsof 
voqné une forte hau)se des prix. d~ milieµ, s. efforçait de vai~cre l 1~1l1f· aux télégra1nmes d':iom u~;" a:fressés •" 

1939 103,8 
1940 99,3 

L'indice général pour leJ matières pre· 
mières C!>t Je 102,9 co:ü:e 104,4 pour 
l'indice annuel de 1940. 

Attendo11s donc pour nous proRoncer fere~ce,de re;>andre .l·s conna~ssanc;:s eco· cette occasion a.i Pré,ident de la R~pll"' 
les derniers chiffres de fin d'acmés qui, nomtqite~, com uerciales et f1n11ac1eres et blique M. lsm't lnonü et au ministre d• 
seuls, donneront une icLe eucte de ee de ~~adutre ~n turc .les. ouvraies sur c~s l'lnstructio:i do:it la lecture fut accueil"' 
qu'a été la co:iioneture des prix de gro> 1 maher~~ .. q 11\ pa~atssa1e.n~ . en. l.angues , lie par, les. manifestations débordantM dl 
au cours de l'aanée éco~lèe. R. H. ctr~ng~.w~•. E . elL, trava1l.a1t a1:rn sans toute 1 assistance. 

• 1 arr e t n p re p :ire r l è re présente . W!!l!l!l!!ll!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!l!l!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!I 

Les licences 1 L'Eco!e S11périeare Ùi! Comriaerce a été 
Les matiè res première, . ci'origin~ ant· Les négociants se plaignent que l'ex- trè .; nct iv~ p~n ::bnt 1e> vi lg't d~r.1ières 

f!1al .ent ~ependant ma:que de.s prix plus portation de leur m:irclundises, nlême années. On 11 en•.!gi~tré chaq11e a.née à 
e.levei> qu on!. cornp7n~e les pr~x de! ma· da i1s le cas où ils disposent d'accrédi· la première clas~e prè.. de 500 élèves et 
ll.ere~ prem1~rei. vegetales qa1. ont enre· tifs, traine en longueur, par suite des près de lOi> élève1 cant été diplômés des 
g1stre ti•.; pnx un peu plus faibles. 1 difficultés qu'ils rencontrent po11r se faii:e diverses sections de l'.Ecole. En revanc!L, 

lu.nQuns~ 
Ankara, 14 Janvier 1941 

Ltq 
_.-/. 

L1'! métau1 eux-mêmes n'ont qu'un 1 délivrer des licences. Le Bureau des le développement économit1ue du pays 
iadice de 101,4 contre 102,8 en 1939, licences, constitué au .ministère du Com- est si vaste et le besoin d'élé1nents for· 
Toutefois rem:irqaons ici -et soulignon~· morce, s'est iatéressé à ce cas et a pris mé en vue de faire face aux bes.ins 
le- que les indices des prix. de 1940 des dispositions en vue de hâter la déH· coramerciaux et induatriels mod rnes est Ergani 
ne représentent que la moyenne des six vrance des licences. 0.1 escompte qu'elle tel qne le no:nbre des diplôïDés n'est 
premiers mois. Ainsi la réduction que pourra s'opérer sano; retard aucun et au jamais en rapport avec le besoin : par· 

19·~ 

1'011 ob nve lorsqu'oci les compare à jour le jour. tout on recherche des diplôm és de 
ceux at. zue/s de 1939 n'est qu'appa· l'Ecole Supérieure du Co1Dmerce. 
rHte, la comparaison ne portant qu'avec Nos expnrtations d'hier L'' t d I'. . 
oDe partie de l'année 1940 et qui est 0 11 a expo:té hier d~ notre ville pour impor ance e econom1que 
eneore la partie la plus favorable. 70.00J Ltq~. de marchandises diverses, Cet état de choses démontre avant 

L.e.s matières textiles et certains autres notamment de!I tapis, du caviar, etc... tout que la tendance à sous-estimer le 
prod•its que nous engloberons sous le La Roumanie, qui était un pay5 expor· c.oinmerce, leg•. des anciennes renéra­
nom générique de c divers ,. indiquent tateur de caviar, est devenu un pay:o im- ttons, a completement disparu parmi 
pollr 1940 l'indic\ 100.6 contre 101.6 en portatenr de cet article depuis la perte les. mas~es populaires. L'économie englobe 
1940. Notons toutefois une très forte de la Bessarabie. Les exportations de au1ourd hUJ toutes les branches de la 
augmentation sur les prix du dernier tapis ont eu lieu à destinatio!l de la vie., Elle est devenue la régularisatrice 
chapitre. Hongrie. d~ '· Economie de l'Etat et le besoin 
- L'indice général des chapitres cités Des peaux ont été dirigées sur la Suède d ~lements ayant reçu une culture écono· 
jusqu'ici est de 101.4. Il était de 103.2 et -des soie.'i grèges ont été envoyé.es en mique d commerciale est plus élevé que 
pou.r toute l'année 1939. Hongrie pour y être teiates. jamais. Aujourd'hui, même les élève des 
- L ' indice des rix de gros des ma- écoles p~i~aires s~":en~ q.~e ~'indépen· 
t
• . d" t t" P t 't 1940 · Sahibi : G. PRIM( dance politique est hee a l iodependance 
teres impor a ton e ai cn sens1- Umo ·1 Ne•riyat Mu-d" - e' co omiqu 

blement égal à celui des expor~ations. m -s uru: ~ e. . . 
Nous relevons pour le premier tnmestre CEMlL SlUFl , L Ecole. Su~eneure de Co~merce et 
de cette année une différence beaucoup Münakasa Matbau1, d Economie qu1 est la plus ancienne des 

Galata, Gümrük Sokak No. 52. Balkans est destinée à un avenir plus 
f ,, ... ,. M ..... ;; ............. 
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CHf:QUES 

Change F er:me~ 
Lonhes 1 Sterlinr s.1' 
New-Y orlt 100 Dollars 132.if 
Paris 100 Francs 
Milan 100 Lires 
Genèyc 100 Fr.Suisses 
Amsterdam 100 Florins 
Berlin 100 Reichsmn.rk 
Bruelles 100 Belgas 
Athènes 100 Drachmet 
Sofia 100 Levas 
Madrid 100 Pezetas 
V arsovic 100 Zlotis 
Budapest 100 Pengo1 
Bucarest 100 Leis 
Beli'J'ade 100 Dinars 
Yokohama 100 Yens 
Stockholm 100 Cour. B. 
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